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  Le Royaume de Talange




   




   




   




  Après avoir affronté avec courage et détermination une épreuve délicate au pays des fées, le roi Robin et son amie Mélie regagnent enfin le royaume de Talange. Fatigués, mais heureux de leur victoire, ils s’accordent un peu de repos entre les murs rassurants du château de Bolivier. Mais cette accalmie est de courte durée. Un événement d’une importance capitale vient soudain menacer la souveraineté du roi de Talange. Sans tarder, il lui faut reprendre la route. Accompagnés des fidèles agents secrets, le chat Pô et la coccinelle Gas-Sagaz, Robin et Mélie se lancent dans une nouvelle aventure. Cette fois, leur chemin les emmène dans les méandres sombres du monde souterrain.
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  I. La piste du médaillon




   




   




   




   




   




   




   




  




   




   




  Chapitre 1 — La disparition du médaillon




   




   




   




  Les beaux jours se terminent. Les ruchers cachés au cœur des arbres creux, dont les alvéoles regorgent d’un miel doré et sucré, sont pleins. Les champs sont parsemés de meules blondes que les moissonneurs ont façonnées dès l’aube. Les fruits et les légumes fraîchement cueillis sèchent paisiblement sur des clayettes{1} de bois. Le royaume retrouve une certaine quiétude après toute cette agitation estivale. Les journées bien plus courtes restent agréables. C’est dans cette atmosphère douce et sereine que Mélie aime travailler dans son laboratoire. Les fenêtres grandes ouvertes sur le parc laissent entrer la brise légère, les chants des oiseaux et le clapotis de l’eau de la fontaine. En ce matin de granum{2}, Mélie élabore un nouveau projet qui l’occupe depuis des semaines : un élixir de visibilité nocturne. Au début de l’été, un loup blanc au regard profond était apparu dans ses rêves. Chaque nuit, il lui répétait les mêmes paroles d’une voix calme et grave :




  — Mélie, tu dois préparer une potion pour voir dans l’obscurité, et retrouve-moi à Argatha.




  Puis il disparaissait. Mélie ne sait que penser. Était-ce une illusion ? Une vision ? Ou bien ce loup a-t-il réellement communiqué avec elle par télépathie ? Les questions affluent dans sa tête. Qui est cet être blanc ? Que veut dire Argatha ? Pourquoi l’a-t-il choisie ?




  La seule certitude qu’elle a, et qu’elle a ressentie au plus profond de son cœur, c’est qu’elle ne doit pas prendre ce message à la légère. Depuis, elle a travaillé sans relâche, jour et nuit, à la création de la potion. Pourtant, depuis plusieurs semaines maintenant, le loup n’est pas revenu. A-t-il renoncé ? Ou est-ce sans importance ? Absorbée par sa tâche, et ses pensées qui tourbillonnent dans son esprit, elle n’entend pas son ami Robin, le roi de Talange, entrer dans son laboratoire.




  — Bonjour, Mélie, as-tu un moment à me consacrer ? C’est sérieux.




  Surprise, la jeune fille sursaute. En se retournant un peu trop brusquement, elle renverse une bonne partie de la cannelle sur la belle chemise jaune du roi.




  — Oh ! Excuse-moi, je ne t’ai pas entendu arriver.




  — Ce n’est rien ! Dis-moi, aurais-tu vu mon médaillon ?




  — Ton talisman ? Non ! Tu l’as perdu ?




  — Oui ! soupire le jeune homme.




  — Mais comment est-ce possible ? Tu ne le quittes jamais !




  — Je l’enlève toujours pour prendre ma douche. Ce matin, quand j’ai voulu le remettre, il avait disparu de la coupelle où je l’avais posé.




  — C’est étrange, cette histoire. Tu n’as vu personne entrer dans la salle de bains ?




  — Non ! et je n’ai rien entendu non plus.




  — En plus, aucun invité n’est arrivé récemment au château ! fait remarquer Mélie.




  — Sans mon médaillon, je suis perdu. Je n’ai plus aucun pouvoir. Je suis aussi vulnérable qu’un nouveau-né.




  — Oui, en effet, le problème est sérieux.




  Mélie fronce les sourcils. Elle partage l’inquiétude de Robin. Ce médaillon magique, légué par ses parents, le protège de tous les dangers et lui permet de maintenir la paix sur les terres de Talange. Comment a-t-il pu disparaître ? Si quelqu’un a réussi à s’en emparer, une nouvelle menace pèse sur le royaume. Cela ne fait aucun doute, un mystérieux ennemi s’apprête à livrer bataille. 




  Bien décidée à aider Robin, Mélie abandonne son travail en cours : l’heure est à la réflexion.




  Les deux compagnons quittent le laboratoire et traversent les couloirs du château, silencieux et baignés de lumière. Ils pénètrent dans le salon où les meubles et les tapisseries anciennes racontent l’histoire du royaume. Deux sièges, pattes de lion, se font face. Leurs assises larges et profondes recouvertes de coussins moelleux les attendent. Les deux amis s’installent, pensifs.




  À peine sont-ils assis qu’un être aux yeux de biche et au corps translucide entre discrètement. Elle dépose entre les deux compagnons une assiette de biscuits, puis elle remplit délicatement les tasses en porcelaine d’une boisson crémeuse et odorante.




  — C’est du magma de jokola mousseux et intense. Il vient de chez moi. Il vous fera du bien et vous donnera la force nécessaire pour affronter ce qui vous attend, explique le personnage énigmatique.




  — Merci Rutabaga, lui répond Robin perplexe.




  Une fois le service terminé, l’employée de maison se retire. Dans son dos, deux petites ailes d’argent scintillent sous la lumière du soleil. Elle jette un dernier coup d’œil en arrière et croise le regard de Robin qui frémit sous l’intensité de ses grands yeux verts. Le jeune roi fixe la porte par laquelle la créature étrange est sortie. Il a une curieuse impression : qui est cette femme et que voulait-elle dire en parlant d’affronter ce qui les attend ? Mais bien vite, il chasse résolument cette pensée de son esprit. Rutabaga ne sait rien, bien sûr, et il a d’autres soucis en tête que les prophéties d’une servante !




  Préoccupés, les adolescents goûtent à peine le liquide parfumé. Ils croquent machinalement dans un Chaboula, tout en réfléchissant au moment où le pendentif s’est évanoui.




  — Si je résume bien, personne d’inconnu n’est entré dans le château. Tu avais ton talisman ce matin juste avant ta douche et en t’habillant tu as constaté qu’il avait disparu.




  — C’est exactement ça ! J’ai beau retourner la situation dans tous les sens, je ne vois pas comment il a pu s’évaporer.




  — Je crois que nous devons aller à la salle de bains et la fouiller de fond en comble.




  — Tu penses bien que je l’ai déjà fait, sans rien découvrir. J’ai également demandé à tous ceux qui vivent au château, personne ne l’a vu !




  — Peut-être qu’un passage secret se trouve quelque part ?




  — Non ! Mes parents me l’auraient dit !




  — Pas sûr, tu étais très petit quand ils sont partis{3}, affirme la jeune fille.




  — Oui, c’est vrai ! Je vais contacter Pô et Gas-Sagaz pour qu’ils nous rejoignent.




  Robin se lève et se prépare à sortir, quand il fait volte-face.




  — Je ne peux pas appeler mes amis, je n’ai plus de médaillon !




  Le jeune roi s’effondre dans un fauteuil.




  — C’est une catastrophe !




  La gorge serrée, Robin baisse la tête qu’il enfouit entre ses mains. Les coudes plantés sur les genoux, il se masse le crâne du bout des doigts comme pour en faire jaillir une idée salvatrice. Des larmes discrètes glissent sur ses joues, trahissant le trouble de ses beaux yeux bleus. Touchée par sa détresse, Mélie essaie de le rassurer. 




  — Ne t’inquiète pas, nous allons le retrouver. Tu sais bien que nous formons la meilleure équipe du monde ! Alors en route pour une nouvelle aventure : Reprendre le talisman à celui qui a osé te le voler !




  L’assurance et la gaieté de son amie redessinent un pâle sourire sur le visage du jeune roi. Il se ressaisit, essuie discrètement une larme et attrape la main qu’elle lui tend.




  — Tu as raison, inutile de se lamenter, nous devons agir ! Tout d’abord en parler à Capucine, peut-être a-t-elle remarqué quelque chose ? En plus, elle peut joindre les deux agents.




  Robin se lève et ensemble, ils se dirigent vers le centre tactique du château où se trouve la cheffe des services secrets, la fée Capucine. Celle-ci est en communication télépathique. Mélie en profite pour examiner de plus près l’espace névralgique{4} du royaume. C’est la première fois qu’elle pénètre en ces lieux. C’est dans cet intervalle de magie et de stratégie que se prennent les décisions qui protègent le pays. C’est ici que tout se joue.




  Au centre de la pièce trône une immense table en bois recouverte de parchemins codés. Sur un panneau, des cartes enchantées s’animent, elles se dessinent et se redessinent à l’infini. Le long des murs, des étagères débordent de grimoires, de manuscrits anciens et d’ouvrages ensorcelés. Mélie est subjuguée par tout cet enchantement qui l’entoure. Elle fait le tour de la salle en observant chaque objet. Elle ouvre des livres magiques qui se referment sous ses doigts pour ne pas être violés. Elle entrebâille des boîtes merveilleuses qui font claquer leur couvercle avec fermeté, tout aussi récalcitrantes aux investigations de la jeune fille. Quant aux parchemins, ils refusent de laisser l’adolescente les lire et s’enroulent sur eux même dans un bruissement de papier. Dépitée, Mélie rejoint Robin.




  — Eh bien, pas facile de se renseigner dans ce bureau !




  — C’est normal, seuls les initiés peuvent consulter les ouvrages et autres objets de ce lieu, en l’occurrence Capucine et moi.




  La fée ayant fini sa conversation leur fait face.




  — Alors les amis, vous avez retrouvé le médaillon ?




  — Comment sais-tu que je l’ai égaré ? 




  — Par la voie ordinaire : depuis ce matin tu fouilles le château du sol au plafond et tu demandes à toutes les personnes que tu rencontres s’ils l’ont vu. J’en déduis que tu l’as perdu, réplique Capucine amusée.




  — Sans mon talisman, c’est comme si j’étais tout nu ! Que proposes-tu pour le récupérer ?




  — Je crois que nous devons savoir qui est venu récemment dans le palais, quels sont les nouveaux employés et depuis quand ils sont là.




  — Capucine, sais-tu s’il y a un passage secret dans la salle de bains ? demande Robin.




  — Non ! À part le chiffonnier{5}, aucune porte n’est cachée ici.




  — Tu en es sûre ? Ce palais est tellement vieux.




  — Je suis presque certaine qu’il n’y a pas d’autre issue pour quitter cet endroit.




  — Tu dis tout de même «presque certaine» lui fait remarquer la jeune fille.




  — Parce que je ne peux pas l’affirmer à 100%.




  — Tu pourrais contacter Pô et Gas-Sagaz pour leur demander de venir s’il te plaît ? propose l’adolescent.




  — Je les ai déjà appelés, ils seront là d’un instant à l’autre.




  — Parfait, pendant ce temps, nous retournons chercher, peut-être trouverons-nous une piste qui nous mènera tout droit au voleur, lance Mélie déterminée.




  — Surtout, ne faites rien sans m’en avertir ! insiste Capucine,




  Robin acquiesce, remercie la fée, puis se dirige avec son amie vers le lieu du larcin. Ils longent les immenses couloirs baignés de lumière. Une fois sur place, ils ne constatent aucun signe d’effraction ni d’intrusion. Ils fouillent tout : les fioles, les boîtes, les paniers, les placards. Rien ! Ils ne trouvent pas l’ombre d’un indice, pas la moindre trace du médaillon ou du voleur. Ils s’assoient sur le rebord de la baignoire au centre de la salle d’eau, les yeux scrutant chaque recoin. Ils sont face à la psyché{6}. Mélie l’observe avec insistance. Soudain, elle sursaute, se retourne vivement, toise le mur derrière elle, puis fixe à nouveau le miroir. La vision est inversée. Elle se poste devant le petit meuble à côté de la cabine de douche, puis revient à l’opposé sur la glace, et se fige.
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